
Le synode sur la famille, c’est reparti ! 

Le second volet du synode sur la famille s’intitule « la vocation et la mission de la famille 
dans l’Église et dans le monde contemporain ». Il se déroule au Vatican du 4 au 25 
octobre 2015.  

Dès la première phase, en octobre 2014, le pape François avait souhaité des débats ouverts 
et francs dans l’Assemblée Synodale, puis avait lancé une large consultation du peuple 
chrétien sur les cinq continents. Les fidèles du diocèse de Blois y ont largement répondu, 
fournissant à Mgr Jean-Pierre Batut la matière pour une synthèse remise à la Conférence 
des Évêques de France.  

Les fruits de ce travail ont été publiés en juin 2015, dans un fascicule intitulé 
« l’Instrumentum Laboris », le document de travail qui servira de trame pour les prochains 
débats. On y retrouve le texte du « Relatio Synodi », document issu de la première phase du 
synode, complété par la synthèse des réponses aux questionnaires. Il est disponible en 
consultation des pièces jointes. 

Trois grands chapitres structurent « l’Instrumentum Laboris » : 

1. L’écoute des défis sur la famille, sujet traité par la première rencontre synodale ; 
2. Le discernement de la vocation de la famille ; 
3. La réflexion sur la mission de la famille.  

De l’exhortation apostolique issue ce synode, la Pastorale Familiale du diocèse fera sienne 
une approche que nous empruntons à un père synodal : une « Église-phare » qui éclaire la 
société en annonçant la vérité évangélique sur la famille, et « Église-torche » qui 
accompagne au plus près les familles, d’où qu’elles partent, pour les conduire graduellement 
vers la découverte de cette vérité. 

 

Le pape François nous parle 

L’homélie du pape François éclaire les lectures bibliques proclamées lors de la messe 
d’ouverture du synode (Gn 2, 18-24, Ps 127, He 2, 9-11, Mc 10, 2-16) et souligne les thèmes 
du drame de la solitude, de l’amour entre l’homme et la femme, et de la famille. 

Dieu n’a pas créé l’être humain pour vivre dans la tristesse ni pour rester seul, mais pour le 
bonheur, pour partager son chemin avec une autre personne qui lui soit complémentaire, 
pour vivre l’étonnante expérience de l’amour, c'est-à-dire aimer et être aimé, et pour voir la 
fécondité de son amour. 

Le Christ exhorte les croyants à vivre la signification authentique du couple et de la sexualité 
humaine selon le projet de Dieu, pour qui le mariage n’est pas une utopie propre à 
l’adolescence, mais un rêve sans lequel sa créature sera destinée à la solitude ! 

Dans ce contexte social et matrimonial très difficile, l’Église est appelée à vivre sa mission 
dans la fidélité, dans la vérité et dans la charité.  

Vivre sa mission dans la fidélité au Christ pour défendre l’amour fidèle et encourager les très 
nombreuses familles qui tiennent cette fidélité ; pour défendre la sacralité de toute vie ; pour 
défendre l’unité et l’indissolubilité du lien conjugal comme signe de la grâce de Dieu et de la 
capacité de l’homme d’aimer sérieusement. 

Vivre sa mission dans la vérité qui ne change pas selon les modes passagères et les 
opinions dominantes. 

Vivre sa mission dans la charité en cherchant et de soignant les couples blessés, car 
l’homme qui tombe ou se trompe doit être compris et aimé parce qu’une Église aux portes 
closes trahit sa mission, et au lieu d’être un pont devient une barrière.  


